
HOMELIE du dimanche 26 avril 2020 

 

Je crois sans trop me tromper que l’expérience du confinement permet à chacun d’affirmer et 

d’approfondir l’importance de l’Eucharitie dans sa vie personnelle, plus qu’auparavant. Les évêques 

de France se font d’ailleurs nos porte-paroles auprès de notre président de la républlique. La 

demande est claire, nous demandons l’autorisation de pouvoir nous rassembler, et sans plus 

attendre dès le dimanche 17 mai, c’est à dire juste après la levée du confinement du lundi 11 mai. 

La faim de l’Eucharitie se fait ressentir. Je ne sais pas si la voix de nos évêques sera entendue par 

notre président, mais nôtre voix celles de tous les chrétiens, c’est sûr elle est bien entendue par 

notre Dieu. Vivre cette expérience dans la foi portera c’est sûr de nombreux fruits spirituelles.  

Dans ce manque de l’Eucharistie, nous vivons tous une expérience particulière, Dans cette absence 

apparente Dieu se rend présent. Aujourd’hui, l’Evangile rejoint de nouveau ce que nous vivons : 

Deux disciples troublés et perturbés par les évènements de la Passion et de la Résurrection du 

Christ font route vers Emmaüs… Ou dû moins ils essaient de fuir Jérusalem, lieu qui stigmase pour 

eux les problèmes, lieu pour eux à ce moment-là de la désilusion, de la déception. C’est sûr ils 

marchent en sens contraire de ce qu’ils devraient faire… Ils devraient rester à Jérusalem, ils 

devraient être à l’écoute de ce que leur dit Marie-Madeleine et les premiers témoins de la 

résurrection au lieu de se perdre de cette façon / sauvent-il réellement où ils vont ? Malgré cet 

éloignement, Jésus va faire en sorte que cette mauvaise décision, ce qui devrait être une mauvaise 

expérience se transorme en un bien pour l’humanité, Dieu Lui-même est là, Il les accompagne, et 

ça ça change tout. Une lecture spirituelle s’impose, ne croyons pas que Dieu nous a abandonné 

lorsque nous sommes dans cette sitation, c’est-à-dire lorsque nous détournons les talons de ce 

que nous devrions vivre ; que ce soit d’une manière volontaire ou parce que les situations nous 

l’imposent… Jésus est là, bien qu’allant sens contraire, Jésus les rejoint en faisant route avec eux. 

Ca c’est le lot de notre humanité, et c’est ce que Dieu fait avec nous. C’est à cause de cela, 

qu’Emmaüs va devenir essentiel dans l’expérience de ces deux disciples, pour l’annonce de 

l’Evangile, et pour notre rencontre personnelle avec Lui. La route d’Emmaüs tout le monde 

l’emprunte un moment ou un autre.  

C’est pourquoi le fait que notre liturgie dominiacle se calle sur l’Evangile des disciples d’Emmnaus 

n’est pas un hazard. Oui l’avez-vous remarqué ? Découpons l’Evangile en 4 parties et ça donne les 

4 parties de la messe : Accueil, Parole, Eucharistie et envoi. C’est important de comprendre à la 

lecture de l’Evangile comment aujourd’hui encore Jésus nous rejoint. Justement, Jésus rejoints tout 

d’abord les disciples dans leurs difficultés à vivre leur Foi, Il les écoute : Première partie de la messe 

(de la procession d’entrée jusqu’au Gloria et la prière du prêtre) / Ensuite il nous est dit « Comme 

votre cœur est lent à croire tout ce que les prophètes ont dit ! Ne fallait-il pas que le Christ souffrît 

cela pour entrer dans sa gloire ? » Et, partant de Moïse et de tous les Prophètes, il leur interpréta, 

dans toute l’Écriture, ce qui le concernait. » Seconde partie de la messe de la première lecture 

jusqu’à la prière universelle. / « Quand il fut à table avec eux, ayant pris le pain, il prononça la 

bénédiction et, l’ayant rompu, il le leur donna. Alors leurs yeux s’ouvrirent, et ils le reconnurent » 

Troisième partie de la messe, le temps de l’Eucharistie, de l’Offertoire jusqu’à la communion et 

l’action de grâce… / Enfin : « À l’instant même, ils se levèrent et retournèrent à Jérusalem…  À leur 

tour, ils racontaient ce qui s’était passé sur la route, et comment le Seigneur s’était fait reconnaître 

par eux à la fraction du pain. » Quatrième partie de la messe, c’est l’envoi : « Allez dans la paix de 

Christ ». 

Le temps du confinement s’apparente à ce chemin d’Emmaüs, Un chemin apparemment inutile, 

mais dans laquelle Dieu pose son imprunte, et ces cela qui change tout. Nous avons été obligés de 

nous éloigner physiquement de nos églises, de nos paroisses, de nos frères et sœurs chrétiens, de 

notre curé, de nos prêtres, et même de l’Eucharitie…. Un moment d’égarement imposé qui ne sera 

pas vain puisque Dieu et là. De la même manière il va se révéler réssuscucité et nous en sortirons 

grandis. Vous l’aurez compris : CHRIST EST RESSUSCITE !!! et ça change tout. 


